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Bonjour,



Je vous livre dans ce journal un texte que j'ai écrit il n'y a pas longtemps pour reflechir sur la politique et les logiciels libres. Il est tiré de mon récent blog. Je tenais à le partager avec vous pour que vous puissiez vous aussi en discuter.



Source de l'article sur le blog : http://yannou.power-heberg.com/Blog/trackback.php?y=06&m(...)



Le logiciel libre est un logiciel qui garantit des libertés à son utilisateurs. Pour qu'un logiciel soit dit libre (ou Free Software en anglais) il faut qu'il laisse à l'utilisateur quatre libertés :





-Utilisation :

La liberté d'utiliser le logiciel comme bon nous semble.

-Étude :

La liberté d'étudier le fonctionnement du logiciel et même de l'adapter à ses besoins.

-Redistribution :

La liberté de redistribuer des copies

-Modification :

La liberté de modifier le programme pour l'améliorer, et le devoir de partager les modifications.



Précisons qu'a aucun moment logiciel libre signifie logiciel gratuit. Une application respectant les quatre libertés peut tout à fait être payant.



Ce qui est intéressant c'est de faire une analogie entre le monde du logiciel libre et certains milieux militant. Tout d'abord je vais faire une analogie rapide avec le monde libertaire. Je ne m'étendrais pas trop n'ayant pas assez de connaissance. Ensuite je vais tacher de faire un parallèle entre l'idéologie anti-libérale et la politique des logiciels libres gratuits.







On a assisté ces dernières années à la naissance de micro-communauté virtuel autour de projet du monde des logiciels libres. Par exemple des projets comme firefox regroupe des développeurs, des traducteurs, des graphistes, des bêta-testeurs, des relecteurs etc... Et chacun peut avoir les compétences pour aider le projet. (Il faut juste savoir un peu manipuler son ordinateur). Par exemple des personnes n'ayant aucune compétence en informatique ont relues les documentations pour les corriger. Cela à constitué un projet ou chacun était libre de contribuer à sa manière, et ou au finale chacun pouvait se servir du projet même sans avoir contribué. C'est assez proche selon moi des communautés libertaires que l'on a pu voir naître dans les années 70 ou chacun contribuait selon ces compétences à la vie de la communauté (cuisine, ménage, élevage, bricolage etc...) et dans le but d'arriver à un projet commun (le lieu de vie).



Venons en maintenant à une analogie plus intéressante parce qu'elle concerne une idéologie politique à la mode en ce moment après le « non » français du 29 mai 2005 celle de l'anti-libéralisme. Pour commencer l'analogie je vais citer le responsable de Mozilla Europe (Tristan Nitot) : « l'argent pour Mozilla Foundation n'est qu'un outil, un moyen, et non pas une fin. ». Aujourd'hui tout une mouvance de citoyens (les alter-mondialistes, les anti-libéraux etc...) prônent un monde qui ne soit plus guidé par le profit. Malheureusement beaucoup encore ont du mal à imaginer sa vie quotidienne sans les profits. Trop de gens pensent encore que ceux ci sont un moteur essentiel de l'économie et qu'on ne peut pas s'en passer. Les acteurs principaux du monde anti-libérale (responsables politique, syndicaux, associatifs...) cherchent aujourd'hui à contraindre, à imposer, cette vision aux libéraux (grands dirigeants des entreprises du CAC40, homme politique en vogue etc...). Au milieu de cela les citoyens sont souvent oubliés (même si on a pu voir qu'ils avaient choisi leur camp). C'est pourquoi je pense qu'il faut s'inspirer du monde des logiciels libres pour réussir à imposer notre idéologie, dans un combat de tous les jours et non-violent.

En effet il y a encore quelques années le modèle économique des logiciels libres était considéré comme non-viable. Les administrations et les entreprises restant attachées aux logiciels propriétaires les utilisateurs se retrouvaient quasiment obligé d'utiliser les logiciels libres. Mais aujourd'hui grâce à une politique d'intégration de logiciel libre dans les logiciels propriétaires (firefox disponible pour Windows...) cette communauté séduit de plus en plus le particulier. On arrive petit à petit à une mutation.

On doit réussir la même mutation en créant dans le système économique actuel (de plus en plus libéral) un système non-libéral. Nous devons continuer la bataille politique tout en créant des entreprises qui ne soient plus basées sur le profit. Nous devons créer notre communauté d'échange sur l'alter-économie où nous pourrons repenser nos systèmes d'échanges. C'est réussir à sortir peu à peu de la dictature des grandes multinationales. Il existe plusieurs modèles qui ne sont plus basés sur le profit, ou au moins qui ne soit pas libéraux. Par exemple l'auto-gestion de l'entreprise par les salariés eux-même ou encore les entreprises qui garantissent l'auto-suffisance à leurs employés (l'entreprise assure la nourriture, les loisirs, l'habitation etc... à l'employé, qui selon les systèmes peut en devenir peut à peut propriétaire).

Un dernier exemple pour finir. Dans les milieux syndicaux et politiques naît une nouvelle vision du statut du travail salarié. C'est l'idée que nos droits ne doivent pas être liés à notre contrat de travail (comme c'est chaque jour de plus en plus le cas avec les politiques libérales actuelles) mais que nous devons avoir un socle commun de garanties et de droits individuels quelque soit notre entreprise et notre contrat. Et bien si l'on veut réussir à appliquer ce projet (qui me paraît tout à fait dans la mouvance anti-libérale) il faut non pas s'attaquer aux politiques du pays, mais directement aux entreprises. Comme pour les logiciels libres c'est la base qu'il faut chercher à toucher, même en restant dans un système libérale. Cela veut dire créer un réseau d'entreprise qui garantissent ce socle commun de garantie. C'est convaincre les gens d'acheter les produits issu de ce réseau etc... Pour créer un modèle économique dans le modèle économique. Ainsi nous tuerons ou nous adapterons les grandes entreprises du CAC40. Mais la route est encore longue, mais plus certaine que de vouloir changer brutalement.
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